
Nous tenons à vous remercier chaleureusement pour votre présence à cette assemblée 

générale, qui constitue un moment essentiel pour notre association. C’est un plaisir de vous 

retrouver ici ce matin. Nous comprenons que certaines personnes n’aient pas pu se joindre à 

nous. Vous trouverez la liste des personnes excusées à l’entrée. 

L’année 2024 a été marquée par plusieurs tournants importants dans la vie de notre association. 

La mise en œuvre concrète de la Concession de Service Public (CSP) a constitué un axe 

structurant de nos activités. Elle s’est accompagnée de mouvements dans l’équipe salariée, avec 

plusieurs départs et de nouvelles arrivées, qui ont demandé de l’adaptation et de l’engagement 

collectif. 

Nous avons eu le plaisir de célébrer les 50 ans de l’association lors d’un week-end festif riche en 

émotions et en rencontres intergénérationnelles. Cet anniversaire a réuni anciens et nouveaux 

membres, jeunes et moins jeunes, autour de moments conviviaux et chaleureux. Ces journées 

ont permis de revisiter son histoire, de saluer l’engagement de toutes celles et ceux qui ont 

contribué à son développement. 

Fidèles à nos valeurs d’éducation populaire et de participation citoyenne, nous avons poursuivi 

notre engagement à faire des jeunes des acteurs centraux de nos actions, notamment à travers 

l’accueil collectif de mineurs où leur parole et leurs initiatives sont pleinement valorisées. 

Convaincus que leur regard et leur énergie sont une richesse essentielle, nous aspirons à aller 

plus loin encore en leur offrant, de manière progressive et accompagnée, une place réelle et 

durable au sein des fonctions dirigeantes de l’association. Cette démarche vise à renforcer leur 

implication, à favoriser leur émancipation, et à assurer la pérennité d’une dynamique collective 

portée par et pour les jeunes eux-mêmes. 

La Cyberbase reste très sollicitée, preuve de son utilité sociale. Elle répond à un besoin réel sur 

le territoire. Cependant, elle questionne aussi la relation aux usagers et le statut d’adhérent, 

dans un contexte où de nouvelles formes d’engagement émergent.  

Plutôt que dans une logique de marché concurrentiel, notre approche s’inscrit dans une 

dynamique de service social. Cela nous amène à réfléchir à la manière dont les bénéficiaires 

peuvent mieux percevoir la dimension associative de notre action et l’engagement que cela 

implique au-delà de la simple utilisation des services. Ce questionnement s’inscrit également 

dans le cadre du consortium avec Village 12, qui dynamise et enrichit notre projet autour du 

numérique et de la formation. 

Par ailleurs, une opportunité se dessine autour du développement d’une politique de mobilité 

douce, notamment par la mise à disposition de vélos à assistance électrique, en écho avec notre 

service mobilité actuellement en réflexion. Nous restons attentifs aux évolutions de ce domaine 

sur notre territoire, qui pourraient, au service du collectif, venir compléter notre offre existante. 

Si cette dynamique se concrétise, elle renforcerait notre offre globale et faciliterait l’accès aux 

services proposés au sein du tiers lieu. 



Le CLAS (Contrat Local d’Accompagnement à la Scolarité) mérite également d’être souligné, 

notamment pour l’implication constante des bénévoles qui y œuvrent tout au long de l’année. 

Nous ne pouvons que saluer l’engagement quotidien que cela représente. C’est un domaine, 

tout comme l’accueil de loisirs, dans lequel la question de la place des parents ou des 

responsables légaux se pose de façon récurrente : comment mieux les associer, mieux les 

impliquer ? 

Notre action globale s’inscrit dans une dynamique partenariale forte, indispensable pour 

répondre aux besoins du territoire et porter des projets ambitieux. Cette dynamique est au 

cœur de notre fonctionnement, qu’il s’agisse des liens avec les institutions, les collectivités, les 

associations locales ou les acteurs éducatifs et sociaux. 

Cependant, nous n’échappons pas au contexte de contraction des financements publics. 

Plusieurs soutiens institutionnels essentiels ont pris fin en 2024, avec des conséquences 

concrètes pour nos activités : 

- l’arrêt du financement par l’État du poste de conseiller numérique, essentiel au 

fonctionnement de la Cyberbase ; 

- la fin du soutien du Département, via une subvention directe et l’arrêt des chèques #APTIC ; 

- la fin du financement de CAF du cadre structurant l’expérimentation ados 

 

Ces évolutions fragilisent le modèle économique de l’association, alors même que nos missions 

restent pleinement d’actualité. 

Mais au-delà des aspects financiers, notre force réside aussi — et surtout — dans la dynamique 

humaine et partenariale que nous construisons au quotidien. 

 

Nous entretenons des relations étroites avec la commune de Villefranche-de-Rouergue, en 

particulier à travers son service jeunesse, avec lequel nous travaillons en bonne intelligence 

dans une logique de complémentarité. Nos liens avec Maison des Jeunes Citoyens et des 

organisations qu’elle accueille (LE PAEJ et l’AFEV) contribuent à renforcer notre ancrage local et 

à tisser un réseau de coopération cohérent au service des jeunes du territoire. 

La communauté de communes est également un partenaire structurant, à travers la Convention 

Territoriale Globale (CTG) signée avec la CAF, et son implication dans la lutte contre la fracture 

numérique, un enjeu que nous partageons pleinement. 

Nous collaborons activement avec la Caisse d’Allocations Familiales de l’Aveyron, notamment 

sur les questions de jeunesse et de soutien aux familles. Sur le plan éducatif, nous partageons 

des objectifs communs avec la centre social La Ruche, particulièrement à travers notre 

complémentarité sur le dispositif CLAS 

 



J’ai une pensée particulière pour la FCPE, partenaires de longue date avec qui nous partageons 

des orientations communes et avec qui il est essentiel que nous poursuivions, ensemble, une 

logique de passerelle pour mieux accompagner la tranche d’âge des 11-13 ans, à un moment clé 

de leur parcours entre l’enfance et l’adolescence. 

Plus largement, notre projet s’inscrit dans une dynamique portée aussi par les services 

déconcentrés de l’État, avec qui nous entretenons un dialogue constructif : 

• La Direction Départementale de l’Emploi, du Travail, des Solidarités et de la Protection 

des Populations, 

• Le Service Départemental à la Jeunesse, à l’Engagement et aux Sports, 

• L’Éducation nationale, 

• La Direction Régionale des Affaires Culturelles, 

• Les services de la Préfecture. 

Nous bénéficions également du soutien de la Région Occitanie, notamment dans le domaine du 

numérique.  

Nous collaborons avec plusieurs structures associatives locales, parmi elles, la Ligue de 

l’Enseignement de l’Aveyron occupe une place particulière : en tant que fédération 

d’associations, elle nous accompagne dans notre vie associative, soutient la formation des 

équipes, apporte une expertise sur la constitution de nos projets et nous intègre dans une 

dynamique de réseau riche et stimulante. Nous pouvons aussi compter sur des partenaires de 

proximité comme Village 12, les Hauts Parleurs, le Secours Populaire, l’URQR, les Espaces 

Culturels Villefranchois, l’ASCO, l’Outil en Main, avec qui nous partageons les locaux dans un 

esprit de cohabitation bienveillant. 

Cette constellation de partenaires témoigne de la diversité des relations qui orbitent autour de 

notre projet. Elle reflète notre volonté de faire alliance, de coopérer à l’échelle locale et 

institutionnelle, et de faire vivre l’intelligence collective au service du bien commun. 

Il est clair que le paysage local s’est transformé ces dernières années nous pouvons cite pour 

exemples la MJC, la Manufacture, la commission jeunes du Comité des Fêtes, la réorganisation 

des services liés aux festivité et à l’animation de la Ville. Ces nouvelles offres culturelles, sociales 

et festives qui ont vu le jour, enrichissent notre territoire et nous invitent à réfléchir à notre 

positionnement, à trouver notre place ou, parfois, à laisser la place, ceci dans une logique non 

pas de concurrence, mais de complémentarité. 

 

C’est dans cet esprit que nous abordons 2025 : fidèles à nos valeurs, ouverts aux coopérations, à 

l’écoute de nos usagers et engagés pour construire avec eux des projets qui ont du sens. 


